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Figure 9. 
Ecran de calcul des indicateurs 
techniques intégrés à Laser. 
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Figure 8. 
Page de garde du carnet de suivi. 

Trois grands types d'élevages, que nous présente­
rons dans les grandes lignes, ont résulté des 
enquêtes auprès des praticiens : 

• Des exploitations qui commercialisent leur 
production sur le marché informel. Les pratiques 
mises en œuvre sont « traditionnelles » et les 
charges financières sont faibles. Ce type d'élevage 
est considéré comme une activité aléatoire par 
les organismes de crédit. Il n'existe en effet pas 
d'outils servant à l'analyse de leur capacité de 
remboursement. Peu subventionnés, les éleveurs 
ne se sentent pas obligés de recourir à des 
pratiques de gestion susceptibles de répondre 
aux normes (fiscales, sanitaires, environne­
mentales, . .. ). 

• Des exploitations jugées capables de faire face à 
l'apparition d'événements imprévus. Pour la gra 
de majorité, les éleveurs sont adhérents de 
coopératives ou exercent leur activité en tant 
qu'indépendants. La perception d'aides publiques 
les contraint à respecter certaines obligations. Ils 
disposent de canaux d'information favorables à la 
conduite d'une réflexion sur l'évolution de leur 
contexte de production et ont un pouvoir de 
négociation auprès des organismes financeurs. 
Une difficulté réside toutefois dans la « qualité » 
de la prévision quant à la nature et au niveau de 
ce changement. Ainsi, le cas des agriculteurs 

« en difficulté » qui est souvent évoqué, 
traduit un phénomène de surendettement 
souvent lié à des achats très coûteux et mal 
évalué au regard des besoins à venir de 
l'exploitant. 

Des exploitants en pos1t1on de répondre aux 
recommandations préconisées par la législation. 
Il s'agit généralement d'éleveurs disposant d'un 
capital financier assez important et qui investis­
sent dans d'autres activités agricoles ou non-agri­
coles. Ils disposent d'un réseau de vendeurs et 
d'acheteurs avec lesquels ils traitent ( coopéra­
tives, indépendants, ... ). Exerçant des activités 
dans le milieu professionnel, ils ont totalement 
accès aux réseaux d'informationscapables de les 
aiguiller dans leur choix et sur l'état de leur envi­
ronnement de production. Leurs ressources 
financières leur garantissent une capacité de 
réactivité pour poursuivre leurs activités en 
maintenant globalement les objectifs de revenu 
escomptés. 

j.P Choisis (lnra) 

[Q)IVERSIFICATION DES FILIÈRES 

~ Contrôle des performances techniques 
et économiques des élevages de caprins 

Cette opération a été engagée à la demande de la 

Région et de partenaires professionnels dans une 

perspective d'appui au développement de la filière 

caprine. Elle contribue à la conception et à la mise 

en œuvre d'outils et de méthodes de suivi zoo­

technique des exploitations. Depuis 2003, un suivi 

technico-économique a été initié auprès d'une 

douzaine d'exploitations adhérentes de la 

Coopérative des Producteurs de Caprins de la 

Réunion (CPCR). 

Méthodologie de suivi 
des exploitations 
En 2004, un investissement important a été réalisé 

sur les méthodologies de suivi afin d'améliorer la 

qualité du recueil et du traitement des données. En 

premier lieu, un carnet de suivi de l'atelier caprin 

viande a été élaboré avec la collaboration de la 

CPCR (Fig. 8). Ce carnet, qui sera distribué chaque 

année aux éleveurs, comporte l'ensemble des 

rubriques nécessaires au suivi du troupeau (repro-



duction, santé, données économiques ... ). 
Nous avons, en second lieu, défini, avec la CPCR, les 
indicateurs de performances utiles aux éleveurs 
(sur la reproduction, les performances pondérales, 
les résultats économiques) ainsi que les modalités 
d'enregistrement et de restitution des données. 
Concernant l'enregistrement des données, nous 
avons fait le choix de nous appuyer sur le logiciel 
de suivi de troupeau élaboré par le département 
EMVT (Laser) qui a fait l'objet d'adaptations 
permettant le calcul des indicateurs retenus (Fig. 9). 

Performances techniques et 
économiques des élevages 
A l'issue de cette première année de su1v1, 
quelques indicateurs techniques et économiques 
ont été calculés afin d'apprécier les performances 
des exploitations. Au niveau économique, nous 
avons, en première approche, comparé les exploi­
tations sur la base de la marge brute. Au niveau 
technique, nous avons évalué les performances de 
reproduction et de croissance. 
Le suivi de croissance des boucs effectué par la 
CPCR permet de constater; qu'au sein d'un élevage 
donné, les croissances des animaux sont très 
variables (Fig. 10). Ainsi, dans un même élevage, le 
poids des boucs peut varier de 20 à 40 kg à l'âge 
de 250 jours. Ce constat met en exergue la marge 
de progrès technique à accomplir afin d'homogé­
néiser les résultats, d'abord au niveau individuel 
puis au niveau collectif 
La comparaison des évènements de reproduction 
enregistrés par la CPCR et l'EDE indique une sai­
sonnalité marquée de la reproduction (Fig. 1 1 ). Les 
pics de mises bas correspondent à des saillies 
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fécondantes intervenant en saison des pluies, ce 
qui suggère un effet prépondérant de l'alimentation. 

Perspectives 
En 2005, nous procéderons au test et à la valida­
tion des outils de suivi et d'analyse mis au point en 
2004. Nous chercherons à élargir leur usage, à tra­
vers de nouvelles collaborations, en particulier avec 
l'EDE. 
Des échanges ont, par ailleurs, eu lieu avec l'lnra 
des Antilles afin de partager des connaissances sur 
la production caprine. Nous souhaitons poursuivre 
cette collaboration pour qu'elle se traduise par 
l'organisation de séminaires à destination des éle­
veurs, de débats sur les orientations techniques et 
les expérimentations à mettre en œuvre. 

O. Fontaine, J.P. Choisis (lnra) 
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Figure 11. 
Répartition des mises-bas sur /es élevages suivis 
par la CPCR et /'EDE. 
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Figure 10. 
Exemple de relation 
ôge - poids sur un élevage. 
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